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BULLETIN N° 249 - 25 MAI 1984. 

EDITION GRANDES CULTURES - ENVOI N° 7, 


COI 7A : LES CULTURES SONT AU STADE G3 OU G4 , 


Les interventions contre les insectes deviennent inutiles . 


MALADIES : 1°) La_C^lindrosgor iose : "reprend" dans quelques parcelles pourtant traitées 
en avril, ( les pluies et températures fraîches conviennent aux contaminations puis 
incubation de ce champignon ) . 

Un traitement n'est à envisager que si plus de 25% des pieds sont touchés ( cas rarement 
rencontré en ILE DE FRANCE, actuellement ). Le SPORTAK PF à 1, 51/ha est alors conseillé. 

REMARQUE : Sua la iace *upéAieuAe de* ^euttle*, il e*t po**ible d V oeit nu, de c on^ondAe 

de* symptôme* de cylindAo*poAio*e et de mildiou , PaA pAécaution, AetouAneA lu , 6 ieuUte* 
pouA identi^ieA , (Lvmtu2.llejne.nt à la iace in^éAieuAe, le. duvet blanc caAactéAi*ttque du 
mildiou. 


2°) ôlfcgrnaria : Inutile de traiter en ce moment. 

Des taches foliaires s'observent ici et là, mais la maladie reste cantonnée au 1/3 
inférieur. Tant que la période fraîche continuera, la maladie n'évoluera pas. 

MAIS ATTENTION : si début juin, les températures s'élevaient, l'alternaria peut vite 

progresser. L'intervention se situera dés l'apparition des premières taches sur siliques 
avec î 

KIDAN : 2 1/ha 

ROVRAL î 1 kg/ha (ou 750g/ha si traitement tardif ) 

SUMISCLEX ï 1,51/ha. 


REMARQUE : Van* ” V impatience ” de guetteA le* tache* d’ altCAnaAia, de* coniu*ion* 

peuvent étAe &aite* avec de* tache* de PSEUV0CERC0SP0RETTA qui -6 ont , elle* au**i, 
noiAe* d l’état vieilli**ant, mai* *an* ceAne* concentA-cque* . Ce champignon ne 
*emble pa* pAéjudiciable au A endement. 



BLE D'HIVER : le stade epiaison va bientôt etre atteint 

PENSEZ AU 2ÈME TRAITEMENT, 


1°) SITUATION GENERALE : Vu l'absence de rouilles, les deux facteurs à prendre en 

compte sont : 

- LA SEPTORIOSE (exclusivement Septoria tritici) 

Ûb^eJiveA "l ' o^cenAton" de* Aymptôme* l voix buttetÂn du 14 mat). 

- LE PIETIN- VERSE : des jeunes taches sont apparues 

NotQA la psioionde.uA d'attaque, de. ceXte. tn^e^tatton taxdtve. de. ptéttn . 

2°) TACTIQUE DE TRAITEMENT 
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le 1er traitement remonte à 3 semaines environ (c'est-à-dire 
juste avant les pluies de la 2ème semaine de Mai) 

1/oilô pouvez atte.ndAe. t'éptat^on poux tnteAventx 
à nouveau. 


•Le 1er traitement a été plus précoce (fin avril, tout 
début Mai 

ET / OU 

•les symptômes de Septoriose atteignent la 4ème feuille à 
partir du sommet 

TAaiteA tan* attendAe. t'éptat^on. 


( Intervenir immédiatement ) 

Afin d'éviter un passage supplémentaire, à ce traitement 
des maladies du pied, vous pouvez associer celui de la 
Septoriose, (bien qu'il risque d'être positionné un peu trop 
tôt si l'on se trouve dans le cas n° 1). 


POMMES DE TERR E 

- DORYPHORE ! Surveiller les cultures, car les premiers adultes ont fait leur appa- 
rition. Intervenir lorsque les jeunes larves atteignent la taille d'un grain de blé. 
Produit commercial - Dose en g.m.a./hl - 


- GUSATHION ( Azinphos) 40 g. 

- SEVIN (Carbaryl) 75 g. 

- BIRLANE (Chlorfenvinphos) 25 g. 

- CYMBUSH, RIPCORD, KAFIL 04 g 

(Cyperméthrine) 

- DECIS (Deltaméthrine) 0,75 g 

- SUMICIDIN (Fenvalérate) 05 g 

- ULTRACIDE (Méthidathion) 


- TORDEUSE “ Cnephasia virg^ureana (Lepidoptera tortricidae) : 

Petit papillon, de deux centimètres d'envergure et d'une teinte grisâtre, les chenilles se 
nourrissent d'un grand nombre de plantes et font cette année des dégâts sur betteraves et 
fèveroles - (Sud Seine et Marne et Nord de la France) . 


LUTTE CONTRE LE MILDIOU DE LA POMME DE TERRE 


Les nombreux fongicides efficaces contre le mildiou de la pomme de terre peuvent être clas- 
sés en trois catégories en fonction de leurs propriétés. 

Mais, quel que soit leur mode d'action, ils doivent être UTILISES EN PREVENTIF, c'est à dire 
avant toute apparition de mildiou et avant tout risque de pluie contaminatr ice . 

LES PRODUITS DE CONTACT : Ils restent en surface des feuilles et ont une action uni- 

quement préventive en bloquant la germination des spores. 

Ce sont les spécialités à base de Manèbe (1 600 g. de m.a./Ha) et de Mancozèbe (1600 g de 
m.a./Ha) qui sont les plus utilisés. Le Chlorothalonil (1 500 g. de m.a./Ha) aurait une 
persistance d'action légèrement plus grande (8 à 10 jours), mais aucune expérimentation 
récente n'a permis de comparaison. Le Brestan 10 (9 % de fentine acétate + 62,5 % de 
Manèbe) à 2 kg/Ha de spécialité commerciale a montré une bonne tenue au lessivage et a 
donné de bons résultats dans les essais de ces dernières années. 

Rappelons que d'autres matières actives entrent dans les spécialités commerciales auto- 
risées : cuivre (à réserver pour les derniers traitements avant défanage), captafol, 
métirame de zinc, folpel, propinèbe, zinèbe. 

Les traitements réalisés à l'aide de ces spécialités sont à renouveler après une plu- 
viométrie supérieure à 20 mm. 


LES SPECIALITES A BASE DE MATIERES ACTIVES PENETRANTES : Ces spécialités sont à base 

de cymoxanil ou curzate qui pénètre dans les feuilles, mais n'est pas véhiculé par la sève. 
Il est associé à une ou plusieurs matières actives de contact. 

Le cymoxanil agit encore un à deux jours après la pénétration du champignon (en pratique 
un à deux jours après la pluie contaminatr ice) , il s'agit d'une action dite "curative". 

Par contre, cette matière active est assez rapidement dégradée (environ 4 jours après 
l'application); passé ce délai, les matières actives de contact prennent le relai s 
fulvax et rémiltine sont autorisées à 2,5 kg/Ha, mais recommandées à 3 kg/Ha en période à 
hauts risques. Le Diamétan (cymoxanil 4,8 % + propinèbe 58 %) vient de recevoir une 
autorisation à 2,5 kg/Ha. 

La stratégie de base doit rester l'application en préventif . 

SPECIALITE A BASE DE MATIERE ACTIVE SYSTEMIQUE CCMPLETEE PAR UN PRODUIT DE CONTACT : 

Il s'agit de l'AcylonP(2 kg/Ha) qui contient du métalaxyl (11,25 %) qui pénètre dans le 
végétal et est véhiculé par la sève (systémique) et du manèbe (58,75 %) . 

Le métalaxyl est encore actif 3 à 4 jours après la pluie contaminatrice; il s'agit d'une 
action "curative". 

Cet avantage ne doit pas être surestimé et cette spécialité s'utilise strictement en 
préventif. 

Le délai d'application entre deux Acylon P est de 14 jours, mais si l'on désire revenir à 
un produit de contact ou pénétrant, ce dernier devra être appliqué au plus tard 8 à 10 jours 
après 1' Acylon P du fait de la dégradation de la partie manèbe contenue dans l'association. 
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Les tests de résistance en laboratoire poursuivis en 1983 montrent que la résistance au 
métalaxyl se maintient dans les zones déjà connues en Nord Pas-de-Calais Picardie, que 
de nombreux cas se manifestent dans l'ensemble de cette région. On peut considérer ce 
secteur comme à haut risque de résistance. 


Quelques rares sites de résistances ont été détectés en Bretagne, Yonne et Seine 
Maritime. Ces cas de résistance ne se sont pas traduits par des problèmes en cultures 
en 1983. Cette situation implique une stratégie d'utilisation stricte 



- éviter l'utilisation de l'Acylon P en zone 

- en zone sans résistance connue : 



. n'utiliser cette spécialité qu'en période de multiplication active du 
feuillage et pas plus de deux fois sur la même parcelle, la même année; 

. intervenir impérativement sur culture saine (en PREVENTIF) ; 

. en conditions difficiles (risques importants) ajouter à l'Acylon P 
une pleine dose d'un autre produit de contact ou pénétrant. 


EN CONCLUSION : Il paraît très important de connaître les propriétés des 

spécialités commerciales et de ne pas faire d'interprétation 

abusive des termes de pénétrant, systémique, curatif ... d'autant que le principe de 
base de lutte contre le mildiou reste la protection préventive. 


Une bonne protection doit intervenir impérativement avant toute déclaration 
de la maladie dans la parcelle. 


CONCOURS POUR LA DETECTION DES PREMIERES TACHES DE MILDIOU DE LA POMME DE TERRE 

Pour éviter certains traitements trop précoces et apporter plus de précisions dans les 
dates d'applications, un Concours est ouvert à tous les agriculteurs et particuliers de 
1 ' ILE DE FRANCE. 

Prélever les échantillons malades, tiges ou feuilles et les faire parvenir à la Station 
le plus vite possible entre deux buvards humides (éviter les sacs en plastique) , accom- 
pagnés des renseignements suivants : 

NOM : 

Prénom î 
ADRESSE : 

Commune où est située la culture : Lieu-dit s 

SITUATION DE LA PARCELLE ; (1) Plaine - Vallée - Cuvette - Coteau - 
VARIETE ATTAQUEE : DATE DE PLANTATION : 

HAUTEUR DES FANES : 

DATE DE LA DECOUVERTE DES PREMIERES TACHES : 

SITUATION DES PREMIERES TACHES : (1) - Feuilles basses 

- Feuilles du milieu 

- Feuilles du sommet 

- Sur la tige 

IMPORTANCE DE L'ATTAQUE : Nombre de taches découvertes : 

Nombre de pieds atteints ; 

LA CULTURE EST-ELLE IRRIGUEE ? 

(1) Rayer la mention inutile. 








